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	Pour toi, ma choupinette 



	




	 

	 

	 

	 

	 

	Préface

	 

	 

	 

	Vous allez découvrir un livre rempli d’histoires en tout genre, explorant des tranches de vie multiples, de la naissance à l’âge adulte.

	On y retrouve une inspiration et une imagination grâce auxquelles l’auteure nous tient en haleine du début à la fin. C’est un mouvement, un mélange d’idées, toutes plus farfelues les unes que les autres mais qui, au bout du compte, peut faire renaître un souvenir ou une vie que l’on aurait aimé avoir.

	Dans ces histoires se trouve un refuge personnel propre à chacun et qui se détermine à la fin d’une lecture, lorsque l’on y trouve des petits points où là, tout est permis pour imaginer une fine différence à celle proposée et d’ailleurs, y a-t-il vraiment une fin ?

	Il existe une complicité entre l’auteure et les mots, il se crée une complicité, souvent assez fulgurante.

	 

	Agnès Piveteau n’en est pas à son premier ouvrage entre poésies et romans, elle offre le maximum pour donner un sens à ses mots.

	 

	Laissez-vous porter par le style d’Agnès, sa poésie. Cette lecture vous fera rêver, vous poussera peut-être à une certaine introspection… laissez-vous aller, et appréciez ce recueil d’histoires !

	 

	Ami et lecteur passionné, je connais Agnès depuis plus de 20 ans…

	 

	François Thommelin


 

	 

	 

	 

	 

	Pourquoi ai-je donné à ce livre le titre Les contes de Junama ? C’est en fait une anagramme que je dédie à ma petite-fille, à mon fils, à ma belle-fille et à mon papa ; ces personnes en connaissent la signification.

	 

	Je me lance dans un nouveau genre d’écriture, des histoires pour la jeunesse et pour les adultes, afin d’essayer de changer un peu le monde en y racontant du bonheur. En nous, il reste toujours une âme enfantine.

	 

	À la fin de chaque histoire, il y a des pointillés ou une phrase qui veut dire que l’histoire peut être continuée. Je vous laisse donc vivre votre créativité… Une adresse mail sera dédiée à ce livre pour qu’il soit possible de me faire part de vos ajouts, si vous avez continué l’histoire ou pas !

	Allez, c’est à vous d’imaginer maintenant la suite de mes histoires…

	 

	Je reste à votre disposition.



	
 

	 

	 

	 

	 

	Les étoiles

	 

	 

	 

	Une petite fille qui s’appelait Justine regardait par la fenêtre, il faisait nuit, elle n’arrivait pas à dormir… Elle se pose des questions.

	 

	« Pourquoi la lune est-elle seule dans la nuit entourée d’étoiles brillantes ? »

	 

	« Comment tiennent-elles dans le ciel, je ne vois aucun fils ? »

	 

	Elle remarque qu’une se détache des autres, elle illumine très fort le ciel noir et surtout cette étoile est beaucoup plus grande. Justine se dit que peut-être c’est la cheffe des étoiles. Elle court voir sa maman pour avoir une explication.

	Sa maman, un peu étonnée de la voir debout, lui demanda ce qui se passait et pourquoi elle était levée. « Il est tard », lui dit-elle.

	 

	Mais Justine ne voulait pas l’écouter, elle voulait seulement une réponse et elle se mit à raconter son histoire de façon très sérieuse, la lune, les étoiles, la nuit…

	 

	« Pourquoi ? » demande-t-elle à sa maman.

	 

	Que répondre à cela ?

	 

	C’est avec clairvoyance que la maman de Justine lui raconta l’histoire des étoiles. Elle lui expliqua que la plus grande étoile est présente pour surveiller les plus petites qui sont ses enfants et en retour, leurs brillances protègent le monde de la nuit, afin qu’aucun enfant ne soit dans la peur le soir au moment de fermer les yeux, afin de pouvoir s’endormir avec des pensées joyeuses et faire de beaux rêves.

	 

	Justine demande :

	 

	« Dis, maman, elles vont rester dans le ciel sans dormir toute la nuit ? »

	 

	« Oui, ma chérie et au lever du jour, le ciel sera bleu et les étoiles iront s’endormir à leur tour mais il faut savoir qu’elles seront toujours là dans le silence de la journée à surveiller que les enfants soient sages. »

	 

	« D’accord, maman ! »

	 

	Depuis, tous les soirs, Justine regarde dehors avec le sourire et dit bonne nuit aux étoiles…

	 

	Justine doit continuer, puis-je compter sur vous ?


 

	 

	 

	 

	 

	Le génie des livres

	 

	 

	 

	Sur un grand tapis de couleur rouge et blanc, une petite fille aux cheveux noirs si longs qu’ils pouvaient la recouvrir comme une couverture. À côté d’elle, un livre avec des lettres énormes comme si une loupe forçait les mots à être mieux vus et au milieu, le dessin d’une toute petite lampe.

	 

	La petite fille se demanda pourquoi le dessin était si petit par rapport à l’écriture ?

	 

	Je sais lire et pourtant les lettres sont trop grandes. D’un geste délicat, avec son doigt, elle fait le tour de la lampe comme pour la découvrir.

	Et, tout à coup, un bruit se fait sentir qui ressemble à un grincement.

	 

	Elle a peur tout en étant curieuse !

	 

	Une voix lui dit : « bonjour petite fille, comment t’appelles-tu ? »

	 

	Un long silence envahit la chambre !

	 

	« Maman m’a interdit de parler à des inconnus ! »

	 

	« C’est vrai, ta maman a raison, mais je ne suis pas n’importe quel inconnu, je suis le génie du livre ! »

	 

	« Cela n’existe pas, un génie du livre. » La petite fille se disait qu’elle devait rêver.

	 

	« Crois-tu, petite fille ? »

	 

	Mais il était bien là et elle se mit à le regarder d’un air étonné.

	 

	« J’ai bien un prénom, lui dit-elle. Eh bien, dis-le-moi », dit le génie, après un moment d’hésitation…

	 

	« Si je te dis mon prénom, tu me diras le tien ?

	 

	« D’accord, affaire conclue ! »

	 

	« Moi, c’est Sarah et toi ? »

	 

	« Moi, c’est M. Génie mais ce n’est pas vraiment un prénom même si c’est bien le mien. »

	 

	« C’est un drôle de prénom ! »

	 

	« Je sais, il ne me plaît pas vraiment mais c’est le mien, je dois faire avec. »

	 

	« D’accord ? lui dit-elle. Alors enchanté de te connaître, M. Génie. »

	 

	« Que fais-tu là ? »

	 

	« C’est simple, je fais partie du livre. »

	 

	« Ah bon ? »

	 

	« Oui, tu t’es endormi, je me suis demandé si le livre te plaisait ou non ? »

	 

	« Oui ! oui ! il me plaît mais il y a beaucoup de pages et je suis fatiguée. »

	 

	« Veux-tu que je t’aide à le finir ? C’est un peu mon rôle après tout, tu as sorti M. Génie de la lampe ! »

	 

	« Raconte-moi la suite, je suis curieuse de la connaître ! »

	 

	« Tu es sûr ? »

	 

	« Oui, vas-y ! »

	 

	Et là, comme par magie, M. Génie commença à lire sa rencontre avec Sarah, les mots dansaient devant elle et le plus étonnant est qu’elle grandissait au fur et à mesure de l’histoire, la petite fille devenait une femme. La lecture a duré plusieurs années, alors qu’elle avait l’impression que cela ne faisait que quelques heures seulement.

	Sarah est orpheline de maman et de papa, et son souhait était de pouvoir grandir le plus rapidement possible car elle ne voulait pas avoir une enfance qui ne lui convenait pas du tout, une enfance sans parents, sans amour, elle ne voulait pas connaître ce manque.

	Certes, elle n’a pas profité pleinement de son enfance mais qu’importe si elle était dans la solitude et le silence, car elle l’a vécu au travers d’une belle histoire avec M. Génie.

	 

	Elle ne regrette rien de cette aventure avec M. Génie car cela lui a permis de vivre à travers les livres et de se faire sa propre idée sur ce que pouvait être sa vie, elle ne cherche pas à en savoir plus sur son enfance manquée.

	Sarah est devenue célèbre, elle a écrit des livres de tous horizons pour que les enfants se sentent moins seuls dans leurs vies. Son métier d’aujourd’hui est avec les livres, son espace de vie est une bibliothèque qu’elle a créée de ses propres mains, afin que toutes les personnes qui ont envie de lire un livre puissent le faire à leur aise.

	Ils n’ont qu’à pousser la porte, avoir la liberté de vivre une passion dévorante par les mots.

	 

	Très souvent, elle fait la lecture à des enfants qui ne comprennent pas encore le sens des mots mais à les entendre « ils rêvent à leur façon ».

	 

	Depuis elle n’a jamais revu M. Génie mais, en souvenir, elle a toujours gardé le livre qui l’a délivré de sa souffrance…

	 

	M. Génie est-il toujours présent ou se cache-t-il ?


 

	 

	 

	 

	 

	Junama

	 

	 

	 

	Dans la ville de Junama, il existe le plus grand des magasins de jouets au monde, un petit village aurait pu y vivre à l’intérieur.

	Ce n’est pas un magasin comme les autres, il est magique car les jouets changent de place tous les jours sans l’aide de personne. Beaucoup de parents faisaient le voyage exprès pour le visiter et faire des achats, la réputation du magasin était devenue mondialement connue.

	 

	Une jeune maman célibataire avec un enfant voulait le voir de plus près pour lui acheter un cadeau original. Elle aurait tout fait pour lui faire plaisir, le parking était immense et, comme par miracle, trouver une place était facile, comme si dès qu’une voiture arrivait une place devenait disponible.

	 

	En rentrant dans le magasin, l’enfant et sa maman n’en croyaient pas leurs yeux, tout était si grand et le choix ne manquait pas. Les vendeurs ne marchaient pas, ils roulaient à l’aide de patins à roulettes !

	 

	Il interrogea sa maman : « Comment choisir un cadeau ? » Même sa maman n’avait pas de réponse à lui donner mais elle lui en avait fait une promesse et elle comptait bien l’honorer.

	 

	« C’est incroyable, il faudrait plusieurs jours pour parcourir tous les rayons ! »

	 

	La maman se sentait désespérée, car elle n’avait pris qu’une seule journée de congé pour venir dans ce magasin très particulier et son enfant était à la fois triste et content, mais faire un choix devenait une véritable complication.

	 

	Sa maman lui avait promis un jouet et dans sa tête il se mit à penser :

	 

	« Tant pis, on fera un autre magasin plus petit » mais il se mit à pleurer en silence, des larmes coulant sur son visage plein d’innocence.

	 

	Elle avait beau le consoler, son cœur de mère ne trouvait pas les mots pour le soutenir, sa peine était immense de ne pas pouvoir tenir sa parole, c’était une maman triste qui voulait faire plaisir à son enfant.

	 

	Ce fut dans la peine et la désolation qu’ils partirent main dans la main du magasin en prenant la direction de la voiture qui n’était pas très loin.

	 

	Il regarda sa maman et se mit à lui dire :

	« Maman, ce n’est pas grave, tant que je suis avec toi tout ira bien, tu es mon cadeau, je t’aime. »

	Elle se mit à pleurer en entendant son enfant qui avait un cœur si pur pour dire ces mots à la personne qu’il aimait : sa maman.

	 

	Et soudain, le silence, plus un mot, assis tous deux dans la voiture. Elle fit le tour du parking qui était particulier, il paraissait encore plus grand qu’à l’arrivée.

	 

	Son enfant se mit à crier : « Maman, arrête la voiture. Regarde ! »

	 

	« Que dois-je regarder ? »

	 

	« La vitrine, regarde là, regarde ! »

	 

	La maman se gara de nouveau sur une place juste devant la vitrine toujours avec cette étrange sensation par rapport à ce parking, mais qu’importe…

	 

	Son enfant courut devant la vitrine et ne la quitta pas des yeux, il y avait deux oursons. Il court une nouvelle fois pour rentrer dans le magasin, sa maman eut du mal à la suivre, elle avait beau l’appeler pour le ralentir, il ne l’écoutait pas.

	 

	Il a retrouvé les deux oursons et, contre toute attente, un vendeur est venu les voir pour comprendre pourquoi l’enfant voulait les deux oursons.

	 

	L’enfant répondit : « Je les veux ! » en regardant sa maman qui acquiesça d’un signe de tête pour lui donner son accord.

	 

	Le vendeur lui reposa la question : « Pourquoi les veux-tu, mon petit ? »

	 

	« Ils sont joyeux et tristes, tout comme moi et ma maman tout à l’heure quand nous sommes rentrés dans le magasin, je veux les rendre heureux comme je le suis avec maman. »

	 

	« Ah bon ! C’est bien d’être heureux et pourtant aucun enfant ne souhaite ses deux oursons, d’ailleurs ce sont les seuls du magasin. »

	 

	« Eh bien moi je les prends tous les deux et je les garderai toute ma vie et on sera les meilleurs amis du monde. »

	 

	Il prit les deux oursons dans ses bras et, d’un seul coup, l’ourson triste se mit à sourire et l’ourson joyeux arbora le plus beau des sourires.

	 

	Cette histoire explique pourquoi prendre un jouet avec lequel l’enfant pourrait très vite se lasser, alors qu’un simple jouet peut faire son bonheur pour toute la vie. Les deux oursons verront l’enfant grandi, faire sa vie et, pourquoi pas, les transmettre à ses propres enfants.

	 

	La magie du magasin a fait le bonheur d’un enfant et de sa maman. Il peut contenter tous les enfants du monde. La maman était très fière de son enfant. Ayant passé en caisse, ils partirent tranquillement avec les oursons dans les bras qui faisaient déjà le bonheur d’une famille.

	 

	Des années ont passé et le magasin existant toujours, l’enfant y emmena ses propres enfants et la magie opéra une fois de plus. Comme quoi, quand le cœur est rempli d’amour, il l’est pour la magie du monde. Les oursons sont toujours dans la vie de la famille…

	 

	Comment vivez-vous l’histoire des oursons ?


 

	 

	 

	 

	 

	Le lapin blanc

	 

	 

	 

	Un petit lapin se promène dans la forêt à la recherche de nourriture tout en regardant le monde qui l’entoure.
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